
310 ELEMENTS ET THEORIE DE L’ARCHITECTURE

Plus habile, plus ingenieuse, mais aussi plus compliquee,
Yarchitecture du moyen äge n’£chappe certes pas A Pautorite de
la construction, mais elle la subit plus qu’elle ne laccepte; elle
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Fig. 216. — Fen£tre du Palais de la

Chancellerie, ä Rome,

cherche le minimum de maticre,
et dans la realite et dans lP’aspect;
elle emploie une tres grande
experience de la construction A
lutter contre ses exigences,
presque a en tourner les lois;
elle est amoureuse de la har-
diesse, et il ne lui d£platt pas que
la stabilite de ses ceuvres soit un
Etonnement pour qui les voit.

Aussi, Tarchitecture antique
lorsque le temps est venu pour
quelle perisse, ne p£rit pas pour
son principe; au contraire, cette
sagesse prudente, ce respect de la
stabilit€ lui permettent de se sur-
vivre lorsque lignorance et la
decadence d’une civilisation qui
se decompose ont deja aboli
toutes les habiletes, £&teint les
arts et les metiers m&me; tandis

que larchitecture gothique s’&vanouit et disparait par l’exagera-
tion de ses tendances et de son habilete, lorsque de plus en
plus maitresse de ses moyens et confiante dans ses audaceselle
est arrivee A la poursuite de Virrealisable et ä !’admiration du
tour de force, lorsqu’elle n’a plus vecu que d’habilete et non de
principes. T’architecture antique succombe & l’invasion de la
barbarie; Parchitecture gothique disparait en plein progres de la
civilisation.


